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Politique

Notre armee ä un carrefour... ou dans un giratoire

Col EMG Jean-Pierre Schaller

L'armee, de milice ou professionelle, conserve

ses täches regaliennes.

La realite politique et celle du terrain

Apres une annee 2010 que l'on peut qualifier de difficile,
notre armee se retrouve un peu en secteur d'attente ; 011 ä

un carrefour, en esperant que ce ne soit pas un giratoire...
Dans l'attente que « le politique » lui assigne enfin un
contrat operationnel clair, c'est un exercice difficile que
notre armee vient de vivre, avec de graves problemes
logistiques qui Font conduite au bord du «grounding» et
qui ne sont pas encore totalement resolus aujourd'hui,
des problemes lies a des projets technologiques et
informatiques, des soucis avec sa milice et surtout un
manque cruel de cadres. En clair, 2010 aura ete une annee
critique. Pourtant, la grande majorite des inspections
et visites effectuees par les responsables militaires
permettent de constater une realite bien eloignee des

problemes evoques ci-dessus, une realite rejouissante
malgre tout, celle de la troupe...

...une troupe qui a envie de faire son travail et de bien
le faire. Celles et ceux qui remplissent leurs obligations
militaires aujourd'hui le font aussi bien si ce n'est mieux
que leurs aines Favaient fait lorsqu'ils etaient eux-memes
soldats. Chez ces jeunes, il y a une volonte et un sens
du devoir qui ne ferait pas plaisir ä ceux qui dement ä

notre population le droit d'assumer sa securite, ä ceux qui
dement au citoyen de ce pays le droit d'etre un acteur de

sa propre securite.

Le dernier exemple en date est l'engagement au profit
du canton de Vaud lors du sommet de la Francophonie:
chaque prestation a ete fournie lä et quand l'autorite
civile Fa souhaite, sans accident, sans incident. Oui, ceci

est bien la face positive des choses et on ne le repetera
jamais assez : l'armee de milice, qa fonctionne Notre
armee assume les missions au quotidien en terrnes
d'engagements, mais dans des conditions rendues
parfois difficiles par des choix douteux ou des non-
choix dans certains domaines et par le manque cruel de

ressources financieres.

L'heure de verite a sonne pour ce qui concerne les deux
actes fondamentaux du Conseil federal en matiere de

politique de securite pour la prochaine decennie : le

rapport sur la politique de securite et le rapport sur
l'armee. Au vu des options que ce dernier privilegie,
c'est aussi l'heure de verite pour le Systeme de milice.
Ce dernier ne survivrait pas ä l'introduction d'une mise

sur pieds et/ou d'un recrutement selectif de ses soldats,
selection injuste et discriminatoire mais incontournable

pour reduire les effectifs afin de rentrer dans le cadre
financier insuffisant voulu par le Conseil federal. Nous y
reviendrons.

Une politique de securite suisse dans un
ensemble international

Le Rapport sur la politique de securite a le merite
d'exister mais son inconvenient majeur est de ne pas
fournir les lignes strategiques indispensables, ce qui cree

par consequent de lourdes incertitudes au sein meme du

rapport sur l'armee. La principale faiblesse de ce rapport
reside au niveau de la vision strategique en matiere
securitaire : on peine ä saisir celle du Conseil federal ä

Fhorizon 2020.

La Suisse n'est pourtant pas la seule ä s'interroger sur
sa future politique de securite. Les autres pays du Vieux
Continent vivent eux aussi une profonde remise en

question de leur politique de securite et de leur armee.
Les tendances globales en Europe sont les suivantes:

• La professionnalisation. L'Allemagne a abandonne la

conscription au mois de juillet 2011.

• La forte reduction des effectifs.

• La diminution des movens lourds (-40% en Royaume-
Uni par exemple).

• L'augmentation des capacites de transport aerien.
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• La specialisation des savoirs.

• L'augmentation des forces speciales du type DRA10.

• Le renforcement significatif de la capacite d'anticipation
au moyen d'un renseignement performant.

En clair, on fait moins mais mieux, ce qui semblerait
indiquer une realite plutöt rejouissante : l'Europe a
atteint un degre de pacification jamais connu dans son
histoire recente assez mouvementee.

On observe que les choses bougent aussi sur le plan
strategique; ce sont par exemple la nouvelle « Entente
cordiale » militaire entre la France et le Royaume-Uni,
ou encore la volonte de l'OTAN de signer un accord de

Cooperation avec la Russie dans le domaine de la defense
anti-missiles, volonte exprimee lors du dernier sommet
de Lisbonne. Ii est donc evident que l'environnement se
modifie, que les champs de force bougent, et que de ce fait
le positionnement de la Suisse s'en trouve affecte. Tout
est donc bien dans un monde parfait... vraiment

Les depenses liees ä l'armement n'ont jamais ete aussi
elevees dans le monde pour atteindre en 2009 plus
de 1500 milliards de francs, soit une augmentation de

40% au cours des 10 dernieres annees. II est donc clair
qu'on assiste ä deux courants contradictoires; d'un cöte

un continent europeen largement pacifie (ä de notoires
exceptions dans sa peripherie, comme par exemple la
region du Caucase) et de Lautre une formidable course ä

l'influence mondiale que se livrent actuellement les Etats-
Unis d'Amerique, l'Inde, le Bresil et la grande puissance
emergente qu'est la Chine.

Lovee au milieu du Continent europeen, ilot securitaire,
membre d'aucune alliance, notre pays continue son
bonhomme de chemin en menant sa propre reflexion qui
se distancie de maniere significative des voies suivies par
ses voisins europeens. Elle se debat dans des querelles
de chiffres et de budgets sans veritablement savoir ä

quel destin securitaire eile aspire. Cette valse-hesitation
a pour consequence de voir apparaitre des groupuscules
de pression tel que « Giardino » prönant un retour ä

l'armee 61, ou encore d'alimenter la volonte de certains
autres groupes, certes bien intentionnes mais egalement
peu en phase avec les realites sociopolitiques de notre
pays, de lancer une initiative pour une securite nationale
credible. On le voit, on risque de perdre de vue l'objectif
et de s'egarer.

Un ambassadeur italien a dit un jour lors d'une reception
avec un sourire poli: « Imaginons que la Suisse soit
menacee par un pays d'Afrique du Nord. Si nos radars
detectent une fusee qui file vers Berne, ä qui devons-
nous telephoner » Aucun accord de defense digne de ce

nom n'a ete conclu avec ceux qui peuvent nous aider en
cas de coup dur, neutralite oblige. Le commandant des

Forces aeriennes a mis en firmiere ce probleme, avec le

succes que l'on sait : au mieux l'a-t-on traite d'utopiste.
II est cependant grand temps de se reinterroger sur notre
destin securitaire.

Un rapport sur l'armee avec un
profil de prestation

Le rapport sur la politique de securite adopte par le
Conseil federal constitue le cadre ä l'interieur duquel peut
evoluer et se developper l'armee. En termes militaires,
on peut le comparer ä une apprehension du probleme
et aux lignes directrices. Le rapport sur l'armee, quant
ä lui, traite des prochaines activites de planification
relatives ä son developpement. Ii sera suivi des concepts
detailles qui traitent de l'organisation de l'instruction,
de l'obligation de servir, des emplacements et de bien
d'autres questions.

Concretement, le rapport sur l'armee contient aussi une
Evaluation de la Situation ainsi que l'intention, avec des

lignes directrices, pour l'elaboration des concepts. Un
chemin sequentiel a ete choisi pour adapter les prestations
aux menaces et aux dangers. Ceux-ci constituent la base

permettant d'evaluer la vulnerabilite d'ouvrages, de

reseaux ou de fournisseurs d'energie par exemple. C'est
sur ces bases que l'on definit les actions ou contributions
que l'armee devrait fournir.

Ces actions sont de trois ordres, rappelons-le :

• Aider;

• Proteger;

• Combattre.

Elles debouchent sur les prestations possibles de l'armee
qui se mesurent dans les dimensions de la force, de

l'espace et du temps. Le profil des prestations (voir
figure) constitue la base de la planification ä moyen terme
de l'armee. Les engagements non planifiables sont les

engagements accomplis lors de catastrophes naturelles,
lors d'attentats terroristes ou encore quand des sommets
internationaux sont fixes ä court terme. Iis exigent une
disponibilite accrue de formations adequates; en d'autres
termes, les troupes doivent etre disponibles dans le delai
necessaire et en quantite süffisante, et etre completement
equipees en materiel.

Les autres engagements peuvent etre prepares; encore
faut-il que le delai de pre-alerte permette d'acquerir les

Q Profil des prestations selon le rapport sur
1'armee 2010 (simplifie)

22'000 mil

35*000 mil
au pied leve de

quelques semaines

ä plusieurs mois

22*000 mil

1*000 mil

Maintien et developpement de la

competence de defense

Reserve operative
Appui aux autorites civiles en cas
d'evenements extraordinaires

Aide en cas de catastrophe

Protection de Conferences et d'ouvrages

Engagements de surete

Prestations de base alnsi que
Instruction et support

Contributions aux Operations de maintiei
de la paix et aide humanitaire
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materiels (par exemple du materiel de guerre, des chars,
des avions, etc...), laisse le temps de donner l'instruction
et de lever les troupes necessaires pour fournir les

prestations demandees. Si certains equipements peuvent
etre achetes ou produits ä tout moment et partout,
l'acquisition de certains autres exige des delais et des
conditions politiques particulieres qui ne peuvent etre
garanties en tout temps. En clair cela signifie que certains
materiels doivent etre disponibles en temps de paix dejä,
car il n'est pas certain qu'ils pourraient etre acquis dans
une periode de tensions internationales accrues.

L'appui aux autorites civiles pour un evenement
extraordinaire necessite tout ou partie des moyens
indiques dans les zones vertes et bleues (voir figure),
renforces par des formations figurant dans la zone rouge,
en plus des prestations de base necessaires.

solide, regroupant au total 22'ooo militaires au sol et
dans l'espace aerien.

Appuyer les autorites civiles lorsqu'elles doivent
faire face ä de graves menaces pesant sur la securite
interieure ou ä d'autres situations d'exception au sol et
dans l'espace aerien avec un effectif pouvant atteindre
jusqu'ä 35'ooo militaires.

Contribuer en permanence ä la sauvegarde de la
souverainete sur l'espace aerien.

Etre capable, en cas de catastrophe ou de Situation
d'urgence, de se mettre dans un delai de quelques jours
ä la disposition des autorites civiles ou de fournir tout
aussi rapidement des contributions dans le cadre de
l'aide humanitaire.

Profil de prestation Mission de l'armee /
Effectifs

22 000 mil Reserve operative avec mairttien et
dbveloppement de la competence globale
de defense

35 000 mil Appui aux autorites civiles en cas d'£v6nements
26 050 mil extraordinaires

+150 mil Aide en cas de catastrophe

+ 800 mil Appui rapide aux autorites civiles

+ 8 ooo Appui aux autorites civiles dans le cadre de la
mil protection de conterences et d'infrastructure critique

22 ODO mil Prestations de base avec Instruction et support

Service d'appui ä l'etranger
max

1000 mil

(volontaire)

Contributions aux Operations de promotion
de la paix sous forme de contingents
armös, de militaires ä titre individuel ou de petits
detachements non armes

env. 80 000 mil
Effectif global minimal rföcessaire de l'armee
(effectif reglementaire)

Armie Sul&se Etat-major de l'Armea 1

Ce profil de prestations est un acquis essentiel du rapport
sur l'armee. II donne des eclaircissements sur ce que
l'armee doit etre capable de fournir, avec quels moyens et
dans quel laps de temps. Le profil de prestations de l'armee
n'a encore jamais ete defini avec autant de precision, et
cela vaut aussi pour l'aspect quantitatif; mais la question
clef des ressources financieres ou humaines demeure
Selon la volonte du Conseil federal exprimee dans son

rapport, l'armee doit de fagon durable :

• Etre en mesure de garantir en permanence le maintien
de la competence de defense avec un Systeme global
qualitativement bon, quantitativement minimal mais

• Appuyer des missions internationales pour la paix,
sous forme de contingents armes, de militaires ou de

petits detachements non armes par la fourniture de

contributions de haute qualite ainsi que de prestations
de niche, par exemple dans les domaines du transport
aerien ou de la logistique.

Selon le Conseil föderal, cette liste des missions de

l'armee correspondrait donc ä un effectif reglementaire
de 8o'ooo militaires. Cependant, et comme demontre
dans le Rapport complementaire du 28 mars 2011

demande par le Conseil des Etats, cette Variante redinte
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semble actuellement difficilement compatible avec notre
Systeme de milice et presente un rapport coüts-prestations
defavorable.

Sur le plan financier, le Conseil federal prevoit d'allouer ä

l'armee un budget de 4,4 milliards de francs jusqu'en 2015.
Avec ce montant, il faut parvenir ä equiper completement
les formations prevues pour l'engagement. C'est la seule
fagon de garantir leur capacite d'engagement en appui aux
autorites civiles. C'est bien lä, principalement, que reside
le probleme, puisque l'on sait par avance que ce budget ne
suffira pas. Cette incoherence s'explique notamment par
le fait que le Conseil federal a fixe un plafond des depenses
independamment du profil de prestations. Exprime en
terme synthetique : les prestations voulues par le Conseil
federal lui-meme ne peuvent tout simplement pas etre
fournies avec une enveloppe de 4,4 milliards par an.
Au pied du mur aujourd'hui dejä, le DDPS cherche ä

evaluer les possibilites d'economies supplementaires
et montre les repercussions qu'auraient ces nouvelles

coupes sur le profil de prestations de l'armee. C'est l'objet
de l'annonce plutöt spectaculaire faite ä fin 2010, visant ä

degager 1 milliard (mille millions de francs d'economie,
et contenant les elements suivants:

• Renonciation ä un equipement complet et generalise
des formations prevues pour appuyer les autorites
civiles ;

• Abaissement du niveau d'equipement et du niveau
technologique ;

• Renonciation ä la remise en etat des biens immobiliers
ä assainir;

• Fermeture d'emplacements et d'infrastructures ;

• Desaffectations massives ;

• Forte diminution de l'effectif de l'armee ;

• Modification des modeles de Services et reduction
considerable du nombre de jours de Service (jusqu'ä 1

mois de moins);

• Reduction des moyens de defense contre une attaque
militaire, notamment les chars et l'artillerie ;

• Re-examen des prestations de soutien aux autorites
civiles.

En clair et en bref : ce serait douloureux... tres
douloureux D'une part, une partie des mesures n'est
pas enadequation avec l'ebauche de vision strategique;
d'autre part, certaines autres mesures prejugent de la
structure de la future armee pouvant meme conduire ä

l'agonie du Systeme de milice, par asphyxie.
Dans ce contexte, deux facteurs clefs doivent faire l'objet
d'une attention particuliere car ils constituent les piliers
essentiels du futur modele.

Le capital humain, la milice

La milice est le premier facteur clef : aucun modele
d'organisation ne peut se passer de l'aspect essentiel
de son capital humain qu'est la milice. Ii s'agit du seul
modele de servir qui fait sens ä court et moyen terme dans

un pays comme le notre. Le Systeme a fait ses preuves
et aujourd'hui comme hier le peuple lui maintient son
soutien, dans son äme et dans ses tripes.
Rappeions sa flexibilite : la milice permet de maintenir en

permanence en service le nombre necessaire et süffisant
de moyens; ils sont aujourd'hui s'ooo militaires, ni plus ni
moins, ä pouvoir etre engages au pied leve; l'effectif peut
etre augmente en cas de besoin jusqu' ä plus de i2o'ooo si
necessaire. Le nombre de militaires recemment engages
au Japon etaient de ioo'ooo.
L'alternative ä la milice, c'est l'armee professionnelle qui
presente le desavantage redhibitoire pour un petit pays
neutre qu'elle est trop grande lorsque l'on en n'a pas
besoin et trop petite en cas d'engagement; c'est la raison

pour laquelle les pays comparables aux nötres disposant
d'une armee professionnelle ont du faire le double choix
d'engager leur armee sur des theätres etrangers par
temps calme chez eux et d'appartenir ä part entiere ä des
alliances militaires dont elles dependent totalement par
mauvais temps.

Par ailleurs, seul le Systeme de milice permet un
reel contröle democratique sur l'armee et une reelle

implication du citoyen et de son economie dans son destin
securitaire. Lorsqu'on est conscient que c'est aussi de

cette securite que le pays tire la stabilite qui fait le succes

qu'on lui reconnait, on mesure que cette implication est

une garantie de bien-etre et qu'elle parle largement pour
la defense du Systeme de milice.

Mais la milice, qui vit de l'engagement de la collectivite
dans son ensemble, ne va pas bien : aujourd'hui, et
selon le Rapport sur l'armee 2010 (p. 20) : « Seulement
la moitie d'une classe d'äge accomplit l'ensemble des

Services obligatoires dans l'armee jusqu'ä l äge ordinaire
de licenciement (dans la 30e annee) ». Le Systeme de

milice soufre egalement du phenomene lancinant des

reports de service : 40% des militaires ont plus de 2 cours
de repetition en retard. Et enfin, la milice est egalement
malade d'un veritable poison qui coule dans ses veines:
la difficulte ä recruter des cadres. Deux exemples (p. 18):
ä ce jour, ce sont annuellement plus de 300 nouveaux
chefs de section qui font defaut; et le nombre d'officiers
d'etat-major general en fonction n'est qu'un peu plus de

la moitie de ce qu'il devrait etre, le nombre des nouveaux
of EMG miliciens etant, de surcroit, en chute libre! Pour
expliquer cela, il faut rester lucide : ce deficit reflete
certes une certaine evolution sociale conduisant ä eviter
l'engagement citoyen, mais il est aussi et surtout lie ä la

flagrante inegalite de traitement introduite avec armee
95 puis armee XXI entre la troupe qui peut etre liberee
de ses obligations la vingtaine ä peine passee (service
long) et ses cadres engages jusqu'ä plus de trente, voire
ä plus de quarante ou cinquante ans suivant les grades et
les fonctions. Dans l'economie privee et meme publique,
ces differences risquent malheureusement d'etre souvent
determinantes aux yeux d'un employeur potentiel.
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Les conditions-cadres necessaires ä la vie de notre
Systeme de milice doivent etre assurees, et nous ne

pouvons attendre. L'engagement citoyen fait sens; il
est indissociable de la vie communautaire; il doit etre
soutenu et, le cas echeant, garanti, dans le rang comme
dans l'encadrement.

Le necessaire consensus politique

Le second facteur clef est le consensus politique: il s'agit
d'un terrain glissant, mais qui ne peut etre contourne.
Malheureusement, la Situation se revele pour le moins
delicate en particulier dans sa dimension politico-
strategique qui confine bientöt au desordre absolu. Si
Clemenceau disait « la guerre est une chose bien trop
serieuse pour la laisser aux militaires », on pourrait
malheureusement craindre aujourd'hui que « l'armee de

milice soit une chose bien trop serieuse pour laisser son
destin exclusivement aux mains des politiques ». Pourtant
tous doivent s'impliquer en tant qu'acteurs clefs.
On a atteint un Stade jamais connu ä ce jour, comme le

montre la derniere prise de position du Parti socialiste qui
laisse perplexe ; eile constitue un non-sens de la part d'un
parti qui a pourtant beaucoup fait pour l'equilibre social
du pays. Le Parti socialiste a en effet reussi le tour de
force de clarifier sa position et d'annoncer sans etat d'äme
son programme pour la politique de securite : supprimer
l'armee II s'agit d'un plan pour le moins etrange de la

part d'un parti qui se veut gouvernemental, et qui entend
donc ä ce titre assumer les plus hautes responsabilites
de l'Etat, y compris celle de l'usage de la force, si c'est
necessaire, pour preserver l'etat de droit.

de l'armee lorsqu'il avertit que « l'armee n'est plus une
Solution honnete car eile souffre de penurie chronique de

moyens financiers » ; il ajoute que nous nous trouvons
devant le plus grand defi connu par notre armee depuis
50 ans mais, comble d'ironie, pas en raison d'un
engagement, mais pour des raisons financieres. II faut
maintenant que le contrat operationnel soit donne ä notre
armee par le Parlement et le Conseil federal; il faut que
des choix soient faits ; il faut que nous revisitions notre
maniere de cooperer ; et il faut que nous privilegions la

specialisation. La securite a un prix, alors assumons-le de

maniere coherente et intelligente.

Sachant que le profil de prestations ne pourra pas etre
realise avec le budget actuel, ayons alors le courage et

l'honnetete, pour les generations futures, de mettre les

moyens necessaires ä disposition. Ou alors prenons nos
responsabilites et ayons le courage de supprimer ou de

reduire les prestations, mais sans perdre de vue que c'est
aussi de la survie du Systeme de milice qu'il serait alors

question. Ii serait par contre inacceptable et irresponsable
de demarrer dans un nouveau modele sachant au depart
qu'il n'est pas applicable, faute de ressources. Depuis
plus de 160 ans, la Suisse n'a pas connu de guerre sur son
territoire. C'est un grand privilege mais c'est egalement du

au merite de tous ceux qui ont servi sous quelque forme

que ce soit. Ayons le courage de continuer. Puisqu'on dit
que l'armee de milice reflete l'äme de la societe, sachons

nous preoccuper de notre äme et mettons tout en oeuvre

pour veiller ä la prosperite de ce pays, ä sa cohesion, et ä

son equilibre social. L'enjeu est essentiel au sens premier
du terme.

Alors, carrefour ou giratoire choix assume et consensuel
ä un carrefour, ou Pour l'heure, notre pays semble
depuis 2o ans dans l'incapacite de trouverun denominateur
commun en matiere de Strategie securitaire et tourne
bei et bien en rond, en donnant notamment le vertige ä

beaucoup de citoyen-soldats! y aurait-t-il lä de la part de

certains une volonte deliberee

Notre armee, comme notre politique de securite et
comme notre pays et la societe en general, vit des heures
passionnantes, des heures de remise en question, et aussi
des heures critiques. La survie de l'armee est en jeu, ni
plus, ni moins! ainsi que le releve courageusement le Chef

Avec le rapport sur l'armee, nous nous trouvons « sur
le chemin d'une Solution honnete ». Sur le chemin
seulement, parce que le rapport definit des prestations
qui ne sont pas encore en harmonie avec les ressources.
Ii reste donc maintenant ä etre vraiment honnete et ä

soumettre aux responsables politiques les choix ä faire. Ii
est imperatif pour le fonctionnement de l'armee et pour
la securite de ce pays de parvenir ä retablir un equilibre
entre les täches, les prestations et les ressources ; comme
il est imperatif de ne pas limiter la reflexion ä la dimension
financiere mais de se souvenir du prix de notre liberte.

J.P.S.
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La conscription dans le monde, en 2011

Source : http://en.wikipedia.org/wiki/conscription

| Pas de forces armees

Pas de conscription imposee

projet d'abolir la conscription

Conscription

Pas d'information
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